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Le mot DU MAIRE
Jean-Yves Sénant

D epuis son ouverture le 
15 mars dernier, le Centre 
de vaccination que nous 
avons lancé avec Sceaux et 
Bourg-la-Reine à l’espace 

Vasarely fonctionne à la satisfaction 
générale mais au ralenti. Après sept 
semaines d’ouverture, nos équipes de 
médecins et d’infirmiers ont administré, 
pour les 100 000 habitants de nos trois 
communes, 8 000 premières injections 
et 3 000 deuxièmes. Elles auraient pu en 
administrer 20 000 si le Ministère de la 
Santé avait été en mesure de leur fournir 
les doses de vaccins indispensables.

Les pouvoirs publics ont beau annoncer 
régulièrement des arrivées massives 
de vaccins, c’est toujours la pénurie.  
À ce rythme, nous ne sommes pas 
près d’atteindre les 70 % d’habi-
tants vaccinés qui nous donneraient 
l’immunité collective et nous permet-
traient de retrouver une vie normale. 
À ce rythme, la fin de la pandémie 
n’est pas pour demain, quoi qu’af-
firme le Gouvernement.

D’ores et déjà, nous avons dû annuler 
ou reporter toutes les manifestations 
municipales du printemps, y compris 
l’inauguration tant attendue de la 
nouvelle place du Marché, cette place 
piétonne avec ses restaurants et ses 

commerces, à laquelle nous allons 
donner le nom de Patrick Devedjian.  
La cérémonie pourra avoir lieu,  
je l’espère, en septembre.

La pandémie qui se prolonge retarde 
nos projets, bien sûr, mais, soyez-en 
certains, nous les poursuivrons. Vous 
pouvez apercevoir, en passant rue 
Léon-Blum, la longue palissade du grand 
chantier du futur quartier Jean Zay sur 
le site de l’ancienne Résidence Univer-
sitaire. Un nouveau quartier qui sera 
jeune, avec tous ses étudiants, vert, 
en majorité piétonnier et animé. Les tra-
vaux du futur parvis du théâtre se pour-
suivent. Nous inaugurerons le théâtre 
Firmin-Gémier - Patrick Devedjian en 
octobre. Le réaménagement du bois de 
l’Aurore et la reconstruction de la piste 
d’athlétisme du stade Georges Suant 
sont engagés et se termineront avant 
l’été. Et nous avons lancé les études 
préalables à la réhabilitation du parc 
Heller avec le grand projet de remise à 
la surface de la Bièvre et de régénéra-
tion du rû des Godets, à la construction 
de la nouvelle médiathèque, du nouveau 
Centre Malraux et de la nouvelle école 
Anatole France.

Tous ces projets ont été présentés lors 
du vote du budget début avril et nous 
avons la ferme intention de les mener à 

bien, malgré la Covid. Lors des débats, la 
question a été soulevée de notre capa-
cité à les financer en raison du coût 
élevé de la pandémie sur les finances 
locales. La question est légitime, mais, il 
n’y a pas lieu de s’inquiéter. Au cours des 
quinze dernières années, nous avons 
été en mesure, en effet, de mettre en 
souterrain les 65 km de réseaux aériens 
de fils électriques et téléphoniques 
qui enlaidissaient nos rues, ce qu’au-
jourd’hui tout le monde a oublié. Nous 
avons reconstruit toutes nos rues en 
mauvais état. Nous avons construit le 
cinéma, la ludothèque, l’espace Vasa-
rely, les complexes sportifs Eric Tabarly 
et la Fontaine, ainsi que l’école Dunoyer 
de Segonzac et aménagé le parc des 
Alisiers ainsi qu’un bon nombre d’autres 
équipements, sans nous endetter et 
sans augmenter les impôts. Malgré, 
pourtant, la forte baisse des dotations 
financières de l’État.

Le secret : la rigueur de la gestion.  
La maîtrise des dépenses de fonction-
nement tout en garantissant un ser-
vice public de qualité. Ces principes, 
nous continuerons de les appliquer. 
Soyez-en assurés. �

Malgré la 
Covid, nous 
poursuivons 
nos projets 
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 > RETOUR EN IMAGES

Création de maquettes
1/04. Les élèves du collège Descartes dialogueront 
mi-mai avec l’astronaute Thomas Pesquet, lorsqu’il 
sera à bord de la station spatiale internationale (ISS). 
Un moment qu’ils préparent sous la forme d’ateliers  
(ici atelier de création de maquettes).

La mer s’invite dans la classe
30/03. Les élèves de l’école élémentaire Paul Bert ont participé 
à une classe de découverte à distance. Grâce aux nouvelles 
technologies, ils ont dialogué en direct avec des animateurs 
du centre de vacances de Kerjouanno et ont appris quantité 
de choses sur cette belle région.

Visite de chantier
2/04. Le Maire, Jean-Yves Sénant, Corinne Pham-Pingal, 
conseillère déléguée aux Transports Publics, et Édouard 
Kalonji, conseiller municipal délégué à la Mobilité Urbaine 
et au Stationnement, ont visité le chantier de la gare RER B 
Croix-de-Berny. Ce projet financé par l’État et la Région 
(20,5 M€) prévoit notamment : la création d’un passage 
sous voies, l’élargissement d’une partie des quais, 
l’installation d’un ascenseur et d’arceaux pour vélos, etc.
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Joyeux anniversaires
9/04. 38 résidents de la résidence autonomie Renaître 
ont profité d’un déjeuner-buffet. Vingt-deux d’entre eux 
ont fêté leur anniversaire à cette occasion en présence 
du Maire, Jean-Yves Sénant, et de Rosa Macieira-
Dumoulin, Maire adjointe chargée des Séniors. 

Autolib’ cède sa place
28/03. Vingt-deux points de recharge pour véhicules électriques 
seront installés à Antony d’ici à la fin de l’été, en lien avec la 
Métropole du Grand Paris. Ces derniers remplacent les anciennes 
stations Autolib’ qui ont donc été démontées.





L’État a décidé de construire une résidence sociale sur le terrain occupé aujourd’hui par l’INRAE. Cette décision, 
qui a soulevé une vive émotion dans le quartier, a été prise par le Préfet de Région fin août 2020, à la demande de 
la Ministre du Logement, Madame Emmanuelle Wargon. Elle a été prise sans me consulter. 

Je ne m’y suis pas opposé. Je considère, en effet, qu’il faut loger dignement nos concitoyens les plus démunis 
et que la Ville doit y contribuer. C’est dans cet esprit qu’en 2017, j’avais accepté l’implantation à Antonypole 
d’un centre d’hébergement de réfugiés dont le fonctionnement depuis quatre ans n’a posé aucun problème, 
alors qu’à cette époque, on nous prédisait le pire. 

Je ne m’y suis pas opposé non plus parce que je considère que 150 studios sur un terrain de 70 000 m², aussi 
étendu que le futur quartier Jean Zay et qui pourrait accueillir des centaines de logements, ne sont pas de nature 
à bouleverser les équilibres, comme le soutiennent les opposants à ce projet. 

Je me suis attaché, en revanche, à faire valoir aux Autorités la proximité de l’école, du collège et du lycée, et la 
nécessité en conséquence de ne pas y loger des résidents qui seraient susceptibles de présenter le moindre risque 
pour les élèves. Le plus grand soin sera donc apporté à l’attribution des logements, à laquelle la Ville sera associée 
de près. Nous y veillerons avec beaucoup d’attention. 

Je me suis attaché également à faire évoluer le projet qui donnait initialement sur l’avenue Galilée, en éloignant les 
bâtiments et en déplaçant la sortie qui sera en définitive proche de celle de l’INRAE. 

Il n’en reste pas moins que le quartier Descartes est isolé, mal desservi par les transports en commun et éloigné 
de tout commerce.

Les travaux de construction de l’école Dunoyer de Segonzac sont désormais terminés, la Ville va donc entreprendre 
la reconstruction de la rue Lavoisier. Nous nous efforçons depuis plusieurs années de faire transformer la ligne 
Orlyval en ligne de desserte locale; et nous sommes proches du but ! Si nous réussissons, une gare « Descartes » 
sera ouverte près de celle de « Chemin d’Antony » et les rames Orlyval conduiront les élèves au lycée à partir de la 
gare « Antony centre ». Le quartier Descartes sera alors désenclavé.

Et, puisque l’État considère lui-même que l’INRAE n’a pas l’usage de son immense terrain et peut accueillir des 
logements sociaux, la Ville va se porter acquéreur de ses sept hectares pour y construire un nouveau quartier qui, 
comme celui de Jean Zay, disposera de commerces et d’espaces verts. 

Jean-Yves Sénant 

Lors du conseil municipal du 1er avril, une question a été posée sur le projet 
de l'État dans le quartier Descartes. Voici la réponse de Jean-Yves Sénant. 

Objet : projet de l’État sur le site de l’INRAE

Compte rendu complet  
et vidéo sur ville-antony.fr

S'informer > CONSEIL MUNICIPAL 
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 Antony, le 22 avril 2021

LE MAIRE D'ANTONY 
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S'informer > POLITIQUE DE LA VILLE

Il est bien loin le temps où le Noyer- 
Doré renvoyait l’image d’un lieu sul-
fureux marqué par la délinquance. 
Historiquement, ce quartier est né 
au début des années 60. Le pays 

est confronté à une forte crise du loge-
ment tandis que la croissance démogra-
phique s’accentue. Il faut construire en 
toute hâte. À la limite entre Antony et 
Massy, plusieurs immeubles sortent de 
terre et s’étendent à perte de vue. Le 
Grand-L en est l’épicentre : une barre de 
174 mètres de long comptant pas moins 
de douze étages. Les habitants sont ra-
vis d’y trouver des appartements, syno-
nymes à l’époque de modernité. Trente 
ans plus tard, le constat est plus amer.  
Le quartier fonctionne en vase clos et 
cumule dégradations, petits trafics et 
difficultés sociales. Un premier virage 
s’opère avec la destruction du Grand-L 
à la fin des années 90. La Ville souhaite 
faire du Noyer-Doré un quartier agréable à 
vivre et engage alors une vaste opération 
de rénovation urbaine. Ce projet, qui s’ins-
crit dans la cadre de la politique de la ville, 
donnera les résultats escomptés. 

Lutter contre toutes  
les formes de précarité 
Celui-ci bénéficie du soutien de l’État, du 
Département et de la Région qui signent 
une Convention avec la Ville fin 2004. 
Entre 2004 et 2017, 140 M€ vont ainsi 
être alloués à la transformation du quar-
tier ou plus exactement d’un secteur bien 
défini au sein du Noyer-Doré. Les acteurs 
de la politique de la ville concentrent en 
effet leurs efforts sur une zone géogra-
phique précise, là où les besoins se font le 
plus ressentir (voir p.13). On parle le plus 
souvent de quartier prioritaire. Bien que 
menée au niveau national, la force de cette 
politique publique est donc de répondre 
aux spécificités locales en mobilisant tous 
les partenaires institutionnels concernés. 
Avec une approche globale des problèmes 
et des objectifs aussi nombreux qu’am-

Le nouveau visage du Noyer-Doré 
L’histoire du Noyer-Doré est celle d’une métamorphose. Considéré par le passé comme  
un quartier sensible, il est devenu un lieu de vie agréable prenant par endroits des allures 
de village. La raison : un programme d’actions ambitieux mené au titre de la politique  
de la ville qui a permis de réduire les inégalités.

bitieux : réduire les inégalités sociales et 
économiques en développant l’emploi, 
améliorer le cadre et les conditions de 
vie, introduire une vraie mixité, favoriser 
l’accès à l’éducation, replacer le quartier 
dans la ville pour créer une unité urbaine 
digne de ce nom. À titre d’exemple, la part 
des ménages imposés dans ce secteur 
de la ville est de 33,5 % en 2017, contre 

74,3 % pour l’ensemble de la population 
antonienne. 29,9 % des Antoniens de ce 
quartier prioritaire vivent sous le seuil de 
pauvreté en 2017.

Nouveaux logements, 
nouveaux équipements
Les signes de cette transformation sont vi-
sibles en de multiples endroits. Le Grand-L a 

Complexe sportif 
Éric Tabarly. 

Médiathèque Arthur Rimbaud.
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S'informer > POLITIQUE DE LA VILLE

 QUARTIER PRIORITAIRE 
DU NOYER-DORÉ  
EN CHIFFRES

cédé sa place à un parc de 5 000 m², avec des 
immeubles à taille humaine et des pavillons en 
accession. Des jardins sont aménagés, créant 
des îlots de verdure toujours appréciables. Le 
mobilier urbain est remplacé et les circula-
tions piétonnes sont repensées. L’aspect ar-
chitectural du quartier n’a plus rien à voir avec 
ce qu’il était autrefois. Se promener dans la 
rue Simone-Séailles donnerait presque l’im-

pression d’être à Londres. De nouveaux équi-
pements publics voient également le jour : la 
place des Baconnets (2008) et son centre 
commercial (2010), le complexe sportif Éric 
Tabarly (2011), la salle du Mont Blanc (2014) 
et encore le Centre social et culturel (2016). 
Si le Noyer-Doré est devenu plus attractif 
et chaleureux, il reste malgré tout encore  
vulnérable. (Suite en page 13.)

Principaux enjeux 
de la politique 
de la ville :
• Maintenir une cohésion sociale
• �Favoriser l’emploi et le 

développement économique 
• �Préserver le cadre de vie  

et l’environnement

140 M€
investis par l’État 
au titre de la 
politique de la ville. 

3 647
Antoniens résident 

dans ce quartier 
prioritaire en 2013, 

dont 38,5 % ont 
moins de 25 ans.

456
demandeurs 
d’emploi en 2019.

29,9 %
Taux de pauvreté en 

2017 (le seuil en 2020 
pour définir ce taux est 

de 11 840 € annuels, 
soit 987 € par mois) 

23,3 %
Familles 
monoparentales 
percevant les 
allocations de  
la Caf en 2018.

Quartier résidentiel, rue Victor-Schœlcher.

Square du Mont-Blanc. 
Quelques chemins piétonniers 

sillonnent le quartier. 
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S'informer > POLITIQUE DE LA VILLE

C’est pourquoi la Ville ne souhaite pas s’ar-
rêter en si bon chemin et signe, en 2015, un 
contrat de Ville avec l’État qui prendra fin 
en décembre 2022. Au-delà de cette date, 
elle poursuivra ses actions avec ou sans 
le concours de l’État. 

Un état d’esprit citoyen 
Ces changements ont également joué fa-
vorablement sur l’état d’esprit des habi-
tants. L'exemple le plus frappant concerne 
la création du Conseil citoyen en 2016 : une 
instance indépendante de démocratie parti-
cipative composée d'habitants nommés par 
tirage au sort et d'acteurs locaux (commer-
çants, membres associatifs). Sa fonction est 
d'informer les décideurs publics des besoins 

identifiés dans le quartier pour mettre en 
place les actions les plus pertinentes. Plu-
sieurs acteurs associatifs animent aussi la 
vie locale, à l’image des associations Pierre 
Kohlmann et Grands Yeux Grandes Oreilles. 
Le Noyer-Doré a été le premier quartier d’An-
tony à mettre en place une opération volon-
taire de ramassage des déchets dans les 
rues. Ouvert en avril 2016, le Centre social 
et culturel fonctionne comme un lieu d’ex-
pression et de rencontres entre Antoniens. 
Sa particularité ? Ce sont les membres eux-
mêmes qui définissent les activités et les 
services qu’ils souhaitent y trouver. Quant  
à l’Écoute du Noyer-Doré, elle offre aux 
jeunes et à leurs parents un accompagne-
ment dans divers domaines : santé, emploi, 
prévention de la délinquance, logement, etc. 
Autant d’exemples qui permettent d’envisa-
ger l’avenir sereinement. La Ville y veillera. �

+ D'INFOS

Service de prévention  
et de cohésion sociale
01 40 96 68 04

L’image du Noyer-Doré  
a-t-elle changé selon vous ?
Cela me semble évident sur le plan visuel. 
Ce quartier a connu une métamorphose 
urbaine qui a accru sa mixité sociale. En 
tant qu’habitant depuis plus de vingt ans, 
j’en ai été, moi-même, le témoin. Celles et 
ceux qui pratiquent des activités spor-
tives au magnifique complexe sportif 
Éric Tabarly ont pu aussi le constater de 
visu. Cette transformation en a, d’ailleurs, 
amené une autre : un profond changement 
d'état d’esprit des habitants du quartier. 
J’observe l’émergence d’un plus grand 
souci en matière d’environnement, d’une 
plus grande solidarité entre habitants. 
C’est probablement la partie la moins 
visible de cette mutation mais c’est la 
plus prometteuse.

Quelles sont les priorités actuelles 
en matière de politique de la ville ?
Les efforts portant sur le cadre de vie se 

poursuivront avec la création de nouveaux 
jardins partagés, une initiative portée par 
le conseil citoyen, et de nouveaux loge-
ments. Pour autant, dans le contexte d’une 
crise sanitaire sans précédent, l’accent 
devra être mis sur les aspects écono-
miques et la santé. En collaboration avec 
tous ses partenaires dont l’État, la Région, 
le Département, la Ville souhaite œuvrer 
à la mise en place de mesures en faveur 
de l’emploi, notamment celui des jeunes, 
et de l’insertion économique. En outre, la 
Ville souhaite aussi valoriser toutes les 
potentialités dont ce quartier bénéficie 
par sa situation géographique et l’esprit 
créatif de ses habitants. Sur le volet santé, 
le Centre de la Croix-Rouge des Baconnets 
sera agrandi. Enfin, les politiques de sen-
sibilisation et de prévention aux facteurs 
de risques vis-à-vis de l’épidémie actuelle 
comme le diabète ou l’obésité, souvent 
issus d’une alimentation très déséquili-
brée, seront renforcées. �

MARC-ALI BEN ABDALLAH
CONSEILLER MUNICIPAL DÉLÉGUÉ À LA POLITIQUE DE LA VILLE ET À LA COHÉSION SOCIALE.

2 QUESTIONS À …

Le quartier prioritaire de la politique 
de la ville (en bleu sur la carte) se 
concentre sur un secteur géographique 
au sein même du quartier du Noyer-Doré,
là où les besoins se font  
le plus ressentir.

La Ville poursuivra ses 
actions tant les résultats 

déjà obtenus sont 
significatifs.

CHEMIN LATERAL

RUE ROBERT-SCHERRER

RUE DE LA CASPIEN
N

E

ALLÉE DE L'ADO
UR

AVENUE DU PRÉSIDENT KENNEDY
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S'informer > ÉDUCATION

Du 15 au 26 mars 2021, un lycée d’enseignement agricole et 56 écoles hôtelières de 
toute la France ont participé à la Semaine des Écoles Hôtelières. Plus de 10 000 repas 
ont été élaborés par les élèves et chefs bénévoles puis livrés à des associations d’aide 

alimentaire au cours de cette 8e édition. Parmi eux, le lycée Théodore Monod.

Cuisine solidaire

C e vendredi 18 mars, dans les 
cuisines du lycée Théodore 
Monod, c’est l’effervescence. 
Une trentaine d’élèves s’ac-
tivent derrière leur plan de 

travail pour éplucher oignons et carottes. 
En salle, six autres lycéens s’appliquent 
à peler, découper et caraméliser des 
pommes. Tous participent à la Semaine des 
Écoles Hôtelières. Cette initiative, portée 
par l’association La Tablée des Chefs, réunit 
chaque année environ 1 000 jeunes cuisi-
niers. « Nous avons créé cet évènement 
pour sensibiliser les jeunes générations à 
la précarité alimentaire, explique Vincent 
Brassard, président de l’association. Les 
repas confectionnés sont livrés à des as-
sociations d’aide alimentaire qui les redis-
tribuent à des personnes dans le besoin. » 
Les riz pilaf au curry accompagnés de 
lentilles blondes et de légumes de saison 
et les crumbles aux pommes réalisés par 
les jeunes d’Antony sont donc récupérés 

par l’association Aurore, qui les distribuera 
au Centre d’Hébergement d’Urgence pour  
Demandeurs d’Asile (HUDA).

Cuisiner pour sensibiliser
La préparation de ces 200 repas s’est 
déroulée durant quatre jours pour qu’un 
maximum d’élèves puissent prendre part 
à cette opération solidaire. « Nous cuisi-
nons pour des personnes qui ne mangent 
pas à leur faim, s’émeut Romain, élève en 
terminale bac pro. Le monde vit une période 
difficile, alors nous apportons notre pierre à 
l’édifice. » Pour lui et ses camarades, cette 
semaine est aussi l’occasion de se for-
mer, d’apprendre à travailler en brigade et 
d’acquérir de nouvelles techniques. Leurs 
professeurs sont ravis de transmettre leur 
savoir-faire à travers cette initiative sociale.

Une étoilée en cuisine
Au milieu des toques, un visage familier 
s’agite en cuisine. Celui de Julia Sedefdjian, 

plus jeune cheffe étoilée de France et mar-
raine de cette 8e édition. Elle s’est dépla-
cée pour rencontrer ces « magiciens des 
fourneaux » comme elle aime les appeler. 
« L’identification est réciproque, s’amuse-
t-elle. Ils voient en moi ce qu’ils veulent 
devenir plus tard, et je me revois à leur 
âge, déterminée à me faire un nom dans ce 
milieu difficile. » Entre conseils culinaires 
et anecdotes, la jeune femme de 26 ans 
n’hésite pas à motiver ses troupes. « Ce 
métier est parfait pour partager et rendre 
heureux les gens, ajoute-t-elle. Le contexte 
sanitaire et la situation des restaurateurs 
peuvent leur faire peur. C’est pourquoi 
je tente de les rassurer en répondant à 
toutes leurs questions. » Aucun doute : la 
rencontre d’un si grand nom de la cuisine 
aura marqué leurs esprits. �

+ D’INFOS

monod.protableedeschefs.fr
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Les élections départementales et régionales auront lieu les 
20 et 27 juin. Ces élections sont organisées tous les six ans pour 
renouveler les conseils départementaux et régionaux. La date limite 
pour s’inscrire sur les listes électorales est le 14 mai à minuit. 
Le site service-public.fr/particuliers/vosdroits/R51788 vous permet 
de vérifier si votre inscription a bien été prise en compte. Si vous ne 
pouvez pas vous déplacer pour voter, pensez à donner procuration 
à quelqu’un qui pourra le faire à votre place. Il est désormais possible 
d’effectuer sa demande en ligne sur interieur.gouv.fr. Vous devez 
toutefois vous rendre au commissariat pour la faire valider. �

+ D’INFOS

Commissariat d’Antony, 50 avenue Gallieni 
01 55 59 06 00

L es travaux de réaménagement du 
bois de l’Aurore démarrent en pre-
nant en compte les suggestions 

émises par les habitants lors de visites 
participatives : indication des noms des 
arbres pour bien les identifier, interdiction 
des cyclistes sauf pour les enfants de 
moins de 6 ans, maintien des emplace-
ments des portails d’accès situés rue de 
la Mutualité et Villa Raspail, organisation 
d’ateliers de co-construction pour réali-
ser des hôtels à insectes ou procéder à 
des plantations. Ce parc de 2,7 hectares 
devrait rouvrir au public en août prochain. 
Outre la réfection des cheminements pié-
tonniers, des aires de jeux et des zones de 
détente sont prévues. D’ici à la fin de l’an-
née, 75 arbres adultes et 600 arbres de 

petit développement seront aussi plantés 
en compensation des vingt sujets qui ont 
dû être abattus pour créer des noues et 
agrandir des mares existantes. Ce chantier 
bénéficie de subventions accordées par la 
Métropole du Grand Paris (256 240 €) et le 
Syndicat intercommunal de la périphérie 
de Paris pour les énergies et les réseaux 
de communication (4 431 €). Durant la fer-
meture du bois, nous vous invitons à suivre 
les différentes étapes du projet au travers 
de notre web série. Découvrez-la sur le site 
de la Ville et sur nos réseaux sociaux. � 

+ D’INFOS

Service des espaces verts
01 55 59 22 44
ville-antony.fr/bois-aurore

ET AUSSI…
Café  
des aidants
Prochain rendez-vous 
le 10 mai de 15 h à 
16 h 30 au Clic, 77 rue 
Prosper-Legouté. 
Thème : « Être aidant 
sans culpabiliser. » 
Inscription au préalable 
au 01 40 96 31 70. �

Conciliateur 
de justice
Véronique Boucaut 
reçoit sur rendez-
vous au Point Justice 
d’Antony, place 
Auguste-Mounié : 
01 40 96 71 06. Le 
conciliateur de justice 
est un auxiliaire de 
justice assermenté qui 
favorise le dialogue 
entre des personnes 
physiques ou morales 
pour trouver un accord 
à l’amiable à leurs 
litiges en matière civile. 
Une façon d’éviter un 
recours en justice. �

Soutien 
psychologique
Le Clic, en partenariat 
avec AG2R La Mondiale 
et Malakoff Humanis, 
organise des séances 
gratuites de soutien 
psychologique pour 
les aidants. Inscription 
au 01 40 96 31 70. �

Collecte 
solidaire
Ecosystem récupère vos 
anciens équipements 
électriques et 
électroniques pour 
leur donner une 
seconde vie. Prochaines 
collectes : place des 
Anciens-Combattants-
d’Afrique-du-Nord et 
place des Baconnets, 
le 5 juin de 10 h à 14 h. 
proximite.ecosystem.
eco. �

Élections :
pensez à vous inscrire 

BOIS DE L’AURORE : RÉOUVERTURE EN AOÛT 
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ET AUSSI…

D u 15 au 17 octobre 2021, 
les Villes d’Antony, Bourg-
la-Reine et Sceaux organisent 

la 2e édition du Forum de la rénovation 
énergétique. Au programme : balade 
thermique, conférence, ciné-débat, 
visites de maisons rénovées. Un salon 
est notamment prévu pour favoriser la 

rencontre entre les 
ménages 

qui souhaitent améliorer les perfor-
mances énergétiques de leur domicile 
et les entreprises du secteur. Vous 
avez réalisé des travaux dans votre ha-
bitation (chauffage, isolation) ? Venez 
partager votre expérience, le 16 oc-
tobre de 10 h à 13 h à Sceaux. Vous 
êtes entrepreneur spécialisé dans 
la rénovation énergétique ? Profitez 
du salon le 17 octobre de 10 h à 16 h 
pour faire connaître votre entreprise et 
dispenser vos bons conseils aux mé-
nages. Que vous soyez un particulier ou 
un professionnel, vous pouvez donc ap-
porter votre témoignage et soumettre 
votre candidature dès maintenant : 
developpement.durable@ville- 
antony.fr �

Enquête
L’INSEE réalise une enquête sur le cadre 
de vie et la sécurité. Un échantillon de 
13 700 logements a été sélectionné, dont 
certains sont antoniens. Les ménages sont 
interrogés par un enquêteur muni d’une carte 
officielle. Ils seront prévenus par courrier. 
Selon la situation sanitaire, cette enquête peut 
se dérouler en face à face ou par téléphone. �

Aide aux commerçants
Vallée Sud - Grand Paris, en partenariat avec 
la CCI 92, relance son dispositif d’aide au 
commerce de proximité. Les commerçants 
peuvent bénéficier d’une aide de 1 000 € pour 
se doter d’outils digitaux indispensables à 
leur bonne visibilité et d’un accompagnement 
personnalisé (diagnostic numérique, formation, 
webinaire sur les pratiques du numérique,  
aide à la mise en place du clic & collect). 
 valleesud.fr. 07 72 20 43 71. �

Jurés d’assises
Chaque année en mai a lieu en mairie le tirage 
au sort des jurés d’assises. La Ville envoie alors 
un courrier aux Antoniens concernés pour leur 
préciser qu’ils sont susceptibles de siéger 
en 2021. Il est impossible de se soustraire à 
cette convocation à quelques exceptions près 
(maladie, empêchement familial..). Rappelons 
que les jurés d’assises jugent les crimes  
tels les meurtres, les viols ou les vols  
à main armée. �

Bien accueillir  
les personnes handicapées
Depuis fin 2020, la Ville s’est dotée d’un outil permettant aux personnes 
sourdes, malentendantes, sourdaveugles et aphasiques (troubles du 
langage) d’appeler les services de la mairie gratuitement via la solution Elioz 
Connect (accessible en bas de la page d’accueil du site de la Ville, rubrique 
Contact). Désormais, l’accueil de l’Hôtel-de-Ville, les services de la régie 
centrale, de l’urbanisme, les directions de l’éducation et la population ainsi 
que le CCAS peuvent utiliser cette solution sur place. Dotés d’une tablette 
ou d’un écran d’ordinateur équipé d’une caméra, ils vous mettent en relation 
avec des opérateurs relais qui assurent la Transcription en Temps Réel 
de la Parole (TTRP), l’interprétation en Langue des Signes Française (LSF)
ou le codage en LfPC (la Langue française Parlée Complétée). �

+ D’INFOS

ville-antony.fr

Forum de la rénovation 
énergétique : 
venez témoigner
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Nouvelles plantations
avenue de Sceaux 
Parce qu’ils étaient malades et pouvaient entraîner un accident  
sur la voie publique, plusieurs arbres situés avenue de Sceaux  
ont été remplacés par de nouvelles essences durant l’hiver.

1  Abattage
Les platanes de l'avenue 
de Sceaux sont atteints 
par un champignon 
lignivore qui se développe 
dans toutes les parties de 
ces sujets en dégradant 
le bois. Ce champignon 
se développe plus ou 
moins rapidement et 
présente peu de signes 
visibles à l'extérieur 
de l'arbre. 14 platanes 
contaminés présentaient 
un risque réel de rupture 
de branches. En janvier, 
la Ville a dû les abattre 
par mesure de sécurité.

2  Travaux de voirie
Après avoir procédé à 
l’abattage de ces arbres, 
des travaux de voirie ont 
été réalisés : modification 
des fosses de plantation, 
reprise des bordures de 
chaussée, réfection des 
trottoirs sur les parties 
soulevées par les racines.

3  Plantation de 
nouvelles essences
Afin de préserver le 
cadre de vie arboré de 
cette avenue, favoriser 
la biodiversité et maîtriser 
les enjeux sanitaires et 
climatiques, la Ville a 
remplacé en mars ces 
14 arbres par de nouvelles 
essences diversifiées : 
érables de Montpellier, 
érable champêtre et 
arbre aux quarante 
écus. Les autres platanes 
encore debout avenue 
de Sceaux feront l’objet 
d’un suivi attentif par 
les services et seront 
remplacés si la  
situation l’impose.

+ D’INFOS

01 55 59 22 44
espaceverts@ 
ville-antony.fr

2

1

3
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C e budget est dans la ligne des budgets des exercices 
précédents. Ces derniers ont permis à la Ville d’offrir 
à ses habitants les services publics indispensables 
et d’investir chaque année dans de nouveaux équi-
pements, sans accroître à l’excès l’endettement 

de la commune, et sans augmenter les taux des impôts locaux. 
Cette ligne a été maintenue au cours des quinze dernières années 
malgré le désengagement de l’État qui a réduit considérablement 
ses dotations budgétaires aux collectivités locales. 
Le budget 2021 prend en compte, toutefois, comme celui de 2020, 
les effets de la crise de la Covid, tels qu’ils pouvaient être évalués 
au moment de son élaboration et de l’application de la réforme du 
régime indemnitaire du personnel communal, qui va augmenter 
sensiblement les dépenses du personnel. Il comprend également 
la mise en œuvre des nouvelles orientations annoncées lors des 
élections de mars 2020, notamment en matière de développement 
durable et de transition écologique, de démocratie participative 
et de renforcement de la police municipale.

Confiance en l'avenir
Les effets conjugués de la pandémie, du nouveau régime indem-
nitaire et de la mise en œuvre des nouvelles orientations auront 
donc pour effet de diminuer l’excédent du budget de fonctionne-
ment et donc la capacité d’autofinancement de la commune. Néan-
moins, la Ville maintient les projets d’investissement programmés 
de longue date : les équipements publics du quartier Jean Zay; 
l’école; la crèche et le parking; le parvis du théâtre; la place Patrick 
Devedjian (face au marché). Elle lance aussi les études préalables 
aux grands projets à venir que seront le parc Heller, la nouvelle 
médiathèque, le futur centre Malraux et la future école Anatole 
France. Des crédits sont également prévus pour des opérations 
plus immédiates : l’achat de locaux pour accueillir une Maison mé-
dicale et la Maison des familles, autres engagements du nouveau 
mandat, ainsi que le verdissement du parc automobile. �

UN BUDGET
atypique  
et de transition 

Le budget 2021 de la Ville d’Antony a été soumis 
à l’approbation du Conseil municipal lors de  
sa séance du 1er avril. Un budget qui, comme 
celui de l’année passée, prend en compte 
les effets de la pandémie, mais qui engage  
aussi la mise en œuvre des projets annoncés  
pour le nouveau mandat.

Dossier > FINANCES
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UN BUDGET MAÎTRISÉ 
 MALGRÉ LA CRISE

L a crise sanitaire a conduit à 
la fermeture temporaire d’un 
certain nombre de services 
publics, ce qui a pour effet 
de réduire les dépenses, bien 

sûr, mais surtout les recettes en prove-
nance des usagers. Elle conduit aussi la 
Ville à prendre des mesures coûteuses 
pour protéger de la Covid le personnel 
et les usagers des services publics, 
en particulier en matière de nettoyage. 
L’hypothèse retenue pour le budget est 
celle d’une reprise totale des activités 
à partir du 1er septembre. Si tel n’était 
pas le cas, le budget serait alors révisé. 
En retenant ce scénario, la crise de la Covid 
aurait un effet négatif sur le budget de 
fonctionnement d’environ 2 millions d’eu-
ros, en raison principalement des pertes 
de recettes, des achats de masques, des 
dépenses supplémentaires de nettoyage 
et du coût du centre de vaccination.
Autre facteur de hausse des dépenses : la 
masse salariale. Comme toutes les collecti-
vités locales, la Ville a mis en œuvre le nou-

veau régime indemnitaire de son personnel, 
et elle a choisi de le faire bénéficier de condi-
tions relativement avantageuses. Elle a, en 
outre, décidé de proposer à son personnel 
une mutuelle santé, à laquelle elle versera 
une participation significative. Enfin des 
créations de postes sont prévues notam-
ment dans le domaine du développement 
durable et de la transition écologique, de la 
démocratie participative 
et de la police municipale. 
Hausse également des 
dépenses sociales : la sub-
vention versée au CCAS 
augmentera de 200 000 
euros. Hausse aussi de 
la participation de la Ville 
au fonctionnement des 
écoles privées et forte augmentation du 
budget informatique, en raison notamment 
de la nécessité de mieux assurer la sécurité 
du système. Et, même si les mesures sani-
taires paralysent durablement l’activité des 
associations et des clubs sportifs, la Ville 
ne réduira pas les subventions de fonction-

nement qu’elle leur verse. En espérant les 
retrouver aussi dynamiques dès la reprise 
des activités.

Recettes en hausse  
malgré la crise
Bonne nouvelle en revanche : le marché 
immobilier se porte bien malgré la crise. 
Le rendement des droits de mutation 

devrait se maintenir à un 
très bon niveau. Autre 
motif de satisfaction plus 
prévisible : la Ville n’aug-
mentera pas les impôts. 
Les taux de la fiscalité 
locale sont stables à 
Antony depuis 2009 et le 
resteront. Malgré la crise, 

malgré la hausse des dépenses de per-
sonnel, des dépenses informatiques et 
des dépenses sociales, l’excédent du 
budget de fonctionnement se maintiendra 
à un niveau satisfaisant : 12,5 M€ contre 
14,8 M€ en 2020. Un niveau assez proche 
de la moyenne des années 2015-2018. �

Les taux de 
fiscalité à Antony 

sont stables 
depuis 2009.



PRINCIPAUX 
INVESTISSEMENTS
1,4 M€ : Place Patrick Devedjian 
(fin de l’aménagement)

1,5 M€ : Parvis du théâtre

1,3 M€ : Maison de Santé

1,0 M€ : Maison des Familles

5,4 M€ : Équipements publics quartier J. Zay 
(école, crèche, parking)

1,0 M€ : Vidéo-protection (100 caméras)

1,0 M€ : Bois de l’Aurore (réhabilitation)

3,3 M€ : Bâtiments scolaires (rénovations)

0,9 M€ : Résidence Renaître

1,7 M€ : Verdissement du parc 
automobile municipal
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INVESTISSEMENT :
UN BUDGET AMBITIEUX

L e budget d’investis-
sement n’est pas un 
budget de crise. Au 
contraire, il est parti-
culièrement ambitieux 

puisqu’il atteint 43,4 M€, beau-
coup plus que 
l a  m o y e n n e 
d e s  a n n é e s 
a n t é r i e u r e s 
qui s’élève à 
30 M€. Il com-
prend, en parti-
culier, les chan-
tiers en cours : 
la place Patrick Devedjian, le par-
vis du théâtre et la piste d’athlé-
tisme du stade Georges Suant, le 
bois de l’Aurore, qui s’achèveront 
au cours de l’été. Et le début de 
construction des équipements 
publics qui seront réalisés dans le 
cadre du projet Jean Zay : l’école, 
la crèche, le parking public.
Également, la poursuite du 
déploiement du réseau de vidéo-
protection, avec cette année 

l’installation d’une centaine de 
nouvelles caméras. Des enve-
loppes importantes sont pré-
vues aussi pour la rénovation 
des bâtiments communaux exis-
tants (11 M€ dont 3,3 M€ pour 

les bâtiments 
scolaires),  la 
reconstruction 
des rues Marin 
L a  M e s l é e , 
Émile-Seitz et 
André-Chénier 
et le lancement 
du projet  de 

reconstruction de la rue Lavoi-
sier. Un programme ambitieux de 
modernisation des outils numé-
riques dans les écoles et de 
verdissement du parc automo-
bile municipal : la Ville s’interdit 
désormais l’achat de véhicules 
thermiques, sauf s’il n’existe pas 
d’offre en véhicules propres.
Enfin, il est prévu l’acquisition 
de locaux pour la Maison des 
familles et la Maison de santé. �

La somme allouée 
aux investissements 

s’élève à 43,4 M€  
en 2021.

Le bois de l’Aurore fait peau neuve.

Développement des circulations douces.
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Quelles sont les grandes 
caractéristiques du budget  
voté par la Ville ?
Le budget 2021 d’Antony sera un 
budget raisonnablement optimiste, qui 
verra une forte hausse des dépenses de 
fonctionnement (+ 9,7 % pour 76 M€) 
et un niveau élevé d’investissements 
(43 M€). Alors que tous les gouverne-
ments de la planète deviennent key-
nésiens à cause de la crise sanitaire, 
serait-il judicieux de restreindre nos 
dépenses et nos investissements ? Non, 
bien sûr ! Car en ayant un programme 
d’investissements ambitieux, nous fai-
sons d’une pierre deux coups. Pour les 
habitants d’Antony, ces hausses sont 
synonymes d’une ville toujours plus 
agréable à vivre, dotée de nombreux ser-
vices publics, de parcs, de lieux culturels, 
sportifs et associatifs … En élargissant 
le raisonnement à la France, les investis-
sements sont le gage de la croissance 
future, si importante pour nous tous. 
Rappelons-nous la fameuse formule 
d’Helmut Schmidt : « Les investisse-
ments d’aujourd’hui sont les profits de 
demain et les emplois d’après-demain. ».

Qu’est-ce qui vous permet 
d’être optimiste pour 
les temps à venir ?
Il ne faut donc pas craindre d’investir 
lorsque les projets sont utiles et bien 
pensés. Certains nous reprochait le 
« gigantisme » de l’Espace Vasarely. 
À tort, car tous les créneaux furent 
très vite remplis. Depuis 2002, nous 
avons investi 563 M€ sans mettre 
aucunement en péril la santé finan-
cière de la Ville. Pour preuve : son 
endettement ne s’est accru que de 
42 M€ sur cette période, avec désor-
mais une large majorité d’emprunts à 
taux fixes. Et d’ailleurs, même si l’en-
dettement devait augmenter durant la 
mandature, cela ne constituerait pas 
un obstacle. Tout ceci a été réalisé 
avec le souci constant de maîtriser les 
coûts de fonctionnement et les coûts 
financiers, mais également de ne pas 
augmenter les impôts locaux, stables 
depuis douze ans. Nous avons su faire 
face à la crise financière mondiale de 
2008 et aux baisses massives de la 
dotation de l’État, nous ferons face à 
la crise sanitaire. �

PIERRE MÉDAN, 
MAIRE ADJOINT 
CHARGÉ DES FINANCES

2 QUESTIONS À …

Aménagement du quartier Jean Zay.
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Don du sang :
 pourquoi pas vous ! 

LES  
REPÈRES

1  Espace Henri Lasson 
78 personnes ont donné leur sang à l’espace 
Henri Lasson, ce lundi 1er mars. Un médecin, 
quatre infirmières, un agent polyvalent 
et un chauffeur de l’EFS étaient mobilisés  
ce jour-là.

2  Accueil 
Les candidats au don sont accueillis par 
des bénévoles de l’association Les Amis du 
Beau Vallon, qui se relaient toutes les deux 
heures. Leur rôle ? Vérifier le rendez-vous des 
donneurs, leur fournir une bouteille d’eau, du 
gel hydroalcoolique et un masque au besoin. 

3  Donneuse
C’est la troisième fois que Maria Candela, aide 
à domicile, fait ce type de don : « Une personne 
de mon entourage est atteinte d’une maladie 
rare. Je ne peux pas l’aider. Alors, j’ai choisi d’agir 
autrement en donnant mon sang à d’autres 
malades. »

4  Questionnaire 
Le candidat au don reçoit un questionnaire 
médical qu’il doit remplir avec soin. Ce document 
de préparation à l’entretien médical comporte de 
nombreuses questions essentielles : soins reçus, 
antécédents médicaux, séjours à l’étranger, etc. 

5  Entretien médical
La personne candidate est reçue par un médecin 
au cours d’un entretien confidentiel. Ce dernier 
étudie les réponses et les complète si nécessaire. 
Il s’assure ainsi que le don ne présente aucun 
risque tant pour le donneur que pour le receveur. 

6  Bouteille d’eau
Les candidats au don sont invités à boire une 
petite bouteille d’eau avant le prélèvement.  
Une manière d’aider leur organisme à récupérer 
plus rapidement. 

1

L’Établissement Français du Sang (EFS) a attribué 
en avril « trois cœurs » à la Ville pour ses actions en 
faveur du don du sang, de plaquettes et de plasma. 
Antony a même reçu une mention spéciale pour son 

implication durant la crise sanitaire. Comment  
se déroule une collecte ? Vivre à Antony a poussé 

 la porte de l’espace Henri Lasson, le 1er mars.  
Une façon de vous inciter à passer à l’action.

2
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« Prendre rendez-vous 
en ligne est très pratique. 

On peut choisir  
son horaire et il n’y a 

quasiment pas  
d’attente sur place. »

Maria Candela

3

Un rendez-vous 
obligatoire

Pour pouvoir donner son 
sang, il est obligatoire de 
prendre rendez-vous sur 
dondesang.efs.sante.fr.  
La collecte a lieu de 
14 h à 19 h. Une pièce 
d’identité vous sera 
demandée à votre 
arrivée. Il est par ailleurs 
recommandé de ne pas 
être à jeun. Prochaine 
date : vendredi 28 mai 
à l’espace Henri Lasson, 
6 passage du Square.

4

5

6



« J’ai mis le pied à l’étrier en accompagnant une 
copine lors d’une collecte mobile. Donner son 

sang est une manière simple de rendre service. »
Maeva Fezas 
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 > REPORTAGE

LES  
REPÈRES

1

1  Prélèvement
Celui-ci est effectué par une infirmière 
et dure environ dix minutes. Entre 420 et 
480 ml de sang sont prélevés selon la taille 
et le poids du donneur. Une expérience 
garantie sans douleur et accompagnée 
d’une musique d’ambiance.
2  Collation

À l’issue du prélèvement, le donneur 
doit observer un temps de repos durant 
lequel une collation lui est offerte. Il est 
aussi conseillé de ne pas faire d’efforts 
dans les heures qui suivent le don.
3  Poche de sang

On ne transfuse jamais au malade du sang 
total mais le composant dont il a besoin. 
C’est pourquoi les poches de sang sont 
envoyées dans un laboratoire à Pontoise.
4  Séparation des composants

Les poches prélevées sont filtrées  
de façon à retirer les globules blancs. 
Elles sont ensuite centrifugées pour 
séparer les différents composants : 
plaquettes, plasma et globules rouges.
5  Tubes-échantillons

Ces derniers subissent une série de tests 
biologiques pour détecter des virus ou 
bactéries qui pourraient circuler dans 
le sang. Si le sang est sain, il est envoyé 
dans une banque du sang notamment à 
Versailles. En bout de chaîne, les produits 
sanguins sont distribués à 1 500 hôpitaux 
et cliniques.

2

1
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 > REPORTAGE

Une heure pour sauver  
trois vies

L’EFS appelle les Français à se mobiliser massivement en faveur  
du don du sang. En raison de la crise sanitaire, il est de plus en  
plus compliqué d’organiser des évènements de collecte. Résultat,  
les centres de collecte accusent une baisse de fréquentation.  
Les réserves de sang sont aujourd’hui sous la barre des 
100 000 poches de sang alors qu’elles devraient atteindre les 
110 000 pour permettre à l’EFS d’assurer sa mission auprès des 
malades. L’EFS rappelle que donner son sang fait partie des sorties 
autorisées. Sachez que les dons doivent être réguliers car la durée des 
produits sanguins est limitée : sept jours pour les plaquettes, 42 jours 
pour les globules rouges. 10 000 dons sont nécessaires chaque jour.

3
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Profiter > COMMERCES

La boutique Paris-Ventoux est née d’un pari 
un peu fou : celui de Mathieu et Lucas qui, à 
30 ans, ont quitté leur emploi stable pour se 
lancer dans un métier-passion. Ces amateurs 
de bicyclettes, originaires du sud de la France, 
se sont rencontrés au cours de leurs études 
à Glasgow. À leur retour, ils emménagent en 
région parisienne pour le travail. En octobre 
2019, ils créent leur propre boutique spé-
cialisée dans le vélo. « Nous cherchions un 
métier qui nous fasse vibrer, confie Mathieu. 
Il nous a fallu un an et demi pour mettre au 
point ce projet. » Les deux hommes quittent 
alors leur CDI, démarchent des fournisseurs, 
trouvent un local et ouvrent Paris-Ventoux 
le 3 avril. Vélo tout terrain, de route, élec-
trique, pour enfants… Dans leur boutique 
de 100 m2, les marques Bianchi et Scott 
côtoient des accessoires et du textile. À la 
commande, il est possible de se procurer des 
vélos Bertin, marque française qui assemble 
des pièces en Bretagne. « Nous roulons 
depuis notre plus jeune âge, raconte Lucas. 
Nos pères nous ont transmis leur passion.  

Nous voulons, à notre tour, la communiquer 
à tous les Antoniens. » Les deux associés 
proposent aussi la réparation de tout type 
de vélo. Un coin café a également été amé-
nagé avec une télévision pour retransmettre 
les courses. « Nous voulons faire de ce lieu 
un repère pour les amoureux de cyclisme », 
concluent-ils. �

+ D’INFOS

paris-ventoux.com
13 rue du Marché
Mardi au samedi de 9 h à 19 h
Réparation sur rendez-vous

 BOUTIQUE DE VÉLOS

Une affaire qui roule

 LIVRAISON À DOMICILE

Cliquez et dégustez

Alexandre Pantalacci, Guillaume Pineau et 
Alessandro Zannis, étudiants en école de 
commerce, mettent à l’honneur tous les 
passionnés de cuisine grâce à une plate-
forme de livraison à domicile : Rest’home 
& Co. « Nous avons découvert qu’il est 

très facile de créer son propre restaurant 
de chez soi pour ensuite vendre ses plats 
sur les plateformes de livraison », explique 
Guillaume. De ce constat, les trois compères 
conçoivent une plateforme mettant en rela-
tion des particuliers amoureux de cuisine, 

les Rest’homies, et des consommateurs 
qui commandent leurs plats sur Internet. 
« Chaque passionné qui désire vendre ses 
plats est sélectionné par nos soins, indique 
Alessandro. Sa motivation, ses compé-
tences et son histoire sont examinées. » Les 
étudiants apportent une attention particu-
lière à l’éthique de leur jeune entreprise. Les 
contenants sont entièrement réutilisables 
et les livreurs sont des étudiants à temps 
partiel qui se déplacent à vélo. Ils espèrent 
mettre en place un partenariat avec l’AMAP 
IDF* afin de fournir à leurs Rest’homies des 
produits de qualité à cuisiner : « Nous vou-
lons recréer une proximité entre le cuisinier 
et son consommateur. » �
* AMAP IDF : Association pour le maintien d’une 
agriculture paysanne

+ D’INFOS

resthome.co
resthome.contact@gmail.com

 @resthome.co
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Profiter > ILS FONT L’ACTU

Francisca Olliger aurait très bien pu 
jouer dans la célèbre série télévisée Les 
Experts. Une empreinte sur une poignée 
de porte, une goutte de sang sur une 
moquette… Rien n’échappe à son œil 
affûté. Vous l’avez peut-être déjà ren-
contré à la Fête de la Science au centre 
André Malraux à laquelle elle a souvent 
participé. Cette femme de caractère 
travaille en effet comme agent de la 
police technique et scientifique. Ils ne 
sont qu’une poignée dans les Hauts-
de-Seine à exercer cette profession. 
Le 5 février, elle a reçu 
des mains du Maire la 
médaille de la Ville pour 
ses treize années de 
bons et loyaux services 
à Antony. Sa mission ? 
Tra q u e r  l e  m o i n d re 
indice sur des scènes de crime. « J’ai 
toujours travaillé dans la police car 

j’avais envie de me mettre au service 
d es autres,  précise- 
t-elle. Je me suis spécia-
lisée en 2008 après cinq 
semaines de formation. 
Pour faire ce métier, il 
faut être patient et pers-
picace. » Un fin limier ! 

Des qualités qui ne lui sont pas étran-
gères. Lors d’un cambriolage en 2010, 

elle repère un mégot de cigarette sur 
la marche d’un escalier donnant accès 
à une cave. Quelque temps plus tard, 
l’ADN parle et l’auteur des faits est 
appréhendé. Il fera neuf mois de pri-
son. Une affaire élucidée parmi tant 
d’autres. « Je garderai un excellent sou-
venir d’Antony, de mes collègues et des 
commerçants dont certains sont deve-
nus des amis », ajoute-t-elle. �

FRANCISCA OLLIGER

Un œil affûté !

PEGGY PROST

Il était une fois…
Vachon et Pounar, une vache-cochon et une 
poule-renard, vivent retirées dans la forêt 
avec leur fils Léon. Ils forment une famille 
particulière. Leur apparence physique est 
curieuse et leur mode de vie atypique… 
Cette histoire a germé 
en 2019 dans la tête de 
Peggy Prost, institutrice 
antonienne et passionnée 
d’albums jeunesse. « Je 
me suis toujours appuyée 
sur des livres illustrés pour 
mes cours de maternelle, 
explique-t-elle. Dès que j’en 
ai eu l’occasion, je me suis lancée dans ce 
rêve un peu fou. » L’écriture est bouclée en 
trois semaines. L’album traite de thématiques 
modernes, comme la différence physique ou 
les couples homosexuels. « Je voulais abor-
der des sujets que je ne retrouve pas dans les 
livres de bibliothèque », détaille cette mordue 
de lecture. Pour illustrer son histoire, Peggy a 

un coup de cœur pour Alexandra Michel, ren-
contrée via les réseaux sociaux. « Lorsqu’elle 
m’a envoyé sa vision de Vachon et Pounar, j’ai 
su que c’était eux », raconte-elle. Pendant 
plus d’un an, les planches et dessins se suc-

cèdent pour qu’en janvier 
2021 sorte enfin l’album. 
Mais pour l’autrice, l’aven-
ture ne s’arrête pas là. Une 
séance de dédicaces est 
prévue le 29 mai au magasin 
P’tits Choux, avec une dis-
tribution de surprises pour 
les enfants présents. « Je 

pense aussi intervenir en milieu scolaire pour 
que mon livre serve d’outil pédagogique », 
conclut-elle. �

+ D’INFOS

Vachon et Pounar (8,99 €)
 VachonetPounar

P’tits Choux, 2 avenue Aristide-Briand
Séance de dédicaces de 10 h à 18 h

« Pour faire ce 
métier, il faut 
être patient et 
perspicace. »

« Je voulais 
aborder des sujets 
que je ne retrouve 
pas dans les livres 
de bibliothèque. »
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Profiter > EN BREF

L es médiathèques conti-
nuent d’accueillir du public 
du mardi au dimanche. Les 

espaces restent donc ouverts, 
avec des services adaptés au 
protocole sanitaire en vigueur. 
Les Antoniens peuvent s’y rendre 
pour choisir des documents, 
s’inscrire ou étudier sur place. 
Quelques animations sont éga-
lement proposées mais unique-
ment sur inscription et en visio. 
Par ailleurs, les abonnés peuvent 
profiter à tout moment d’un large 
choix de ressources numériques : 
VOD, presse, autoformation, jeu-
nesse, etc. �

+ D’INFOS

Médiathèque Anne Fontaine, 
20 rue Maurice-Labrousse. 
01 40 96 17 17
Mardi, jeudi et vendredi : 14 h à 
18 h 45. Mercredi : 10 h à 12 h 
et de 14 h à 18 h 45. Samedi : 
10 h à 12 h et de 14 h à 18 h. 
Dimanche : 14 h à 18 h.

Médiathèque Arthur Rimbaud, 
2 place des Baconnets. 
01 40 96 68 38.
Mardi, jeudi et vendredi : 16 h à 
18 h 45. Mercredi : 10 h à 12 h 
et de 14 h à 18 h 45. Samedi : 
10 h à 12 h et de 14 h à 18 h.
bm.ville-antony.fr

LES MÉDIATHÈQUES 
RESTENT OUVERTES 

Les aides en faveur des personnes handicapées 
ne se limitent pas à la vie quotidienne.
Les loisirs ne doivent pas être considérés comme 
une activité superflue mais comme un besoin 
nécessaire au bien-être. C’est pourquoi le Centre 
communal d’action sociale a mis en place une 
aide au séjour de vacances pour les personnes 
en situation de handicap. Celle-ci s’adresse 
aux adultes mais également aux enfants 
résidant à Antony ou pris en charge en foyer 
d’hébergement. Le montant est forfaitaire, fixé 
selon des conditions de ressources et attribué 
annuellement. Pour en bénéficier, remplissez le 
formulaire en ligne sur le site Internet de la Ville  
ou disponible au CCAS. �

+ D’INFOS

CCAS, 81 rue Prosper-Legouté. 01 40 96 71 38.
ville-antony.fr

Personnes handicapées :  
aide au séjour de vacances

Des Bulles dans la Ville 
en version inédite

La crise sanitaire 
nous oblige à 
nous adapter. 
C’est ce que 
fait la Ville, 
qui a choisi de 
maintenir son 
festival de BD 
des Bulles dans 
la Ville mais 
sous un format 
inédit. Le thème 
cette année : 
« Adaptation 
et BD ». Deux 
expositions en 
plein air sont 
organisées.  
Une sur les 

grilles du parc Bourdeau met en avant Sacrées 
sorcières de Pénélope Bagieu, qui adapte une 
œuvre de l’écrivain britannique Roald Dahl en 
lien avec Gallimard jeunesse. La seconde est 
visible sur le mobilier urbain : « 14 adaptations 
littéraires en BD » publiées chez deux maisons 
d’édition (Sarbacane et Futuropolis). Un concours 
est proposé, avec 600 € de bons d’achat à 
gagner ainsi que divers abonnements à la 
médiathèque. Des rencontres-dédicaces à la 
médiathèque Anne-Fontaine pourraient avoir lieu 
en juin. Informations complémentaires auprès 
du service culturel de la Ville : 01 40 96 72 82. �

Le Printemps  
des Créatrices

Mode, 
déco, 
bijoux, 
massage 
et bien-
être…, une 
quinzaine 
d’artisanes 
d’Antony 
vous 
proposent 
leurs 
prestations 

et leurs créations uniques et 100 % 
fait main à l’occasion du printemps 
des créatrices. Intéressé ? Venez 
les rencontrer et découvrir 
leur travail les 22 et 23 mai au 
Pôle Nemesis, 12 Avenue Léon-
Harmel. Mireilledecomeuble.fr. 
06 62 48 91 53. �
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« J’ai voulu à travers 
mon métier me 
rendre utile à la 

société. J’ai toujours 
eu besoin de rêver 

avant d’agir. »

Installation photovoltaïque de l’IPVF.
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P roduire de l’électricité 
grâce à la lumière du soleil. 
Profiter de cette ressource 
inépuisable pour bâtir un 
monde plus durable. Sans 

bruit ni pollution. Dans un passé pas 
si lointain, cette idée aurait semblée 
saugrenue. C’est le pari que s’est 
lancé Daniel Lincot lorsqu’il intègre le 
CNRS en 1980. Très vite, il se spécia-
lise dans l’énergie solaire photovol-
taïque au point de devenir une réfé-
rence en la matière. Énumérer tous 
les prix qui lui ont été attribués serait 
trop long. À l’évidence, son parcours 
est celui d’un visionnaire. Cet amour 
pour les sciences se manifeste très 
tôt. Enfant, il passe des heures à feuil-
leter son encyclopédie. L’univers, les 
grandes découvertes…, il veut tout 
comprendre ! Mais cet Antonien n’est 
pas seulement un chercheur émérite. 
Il est un homme de conviction et un 
défenseur de l’environnement avant 
l’heure. Comme il le fait remarquer, les 
grandes transitions dans la société 
ont été réalisées par des person-
nages qui avaient un idéal. « Je suis 
un rêveur, confesse-t-il. Je voulais 
que mon engagement scientifique 
soit utile à la société. » On le croit sur 
parole tant il paraît émerveillé par sa 
discipline. Pour preuve, à peine est-il 
installé dans l’amphithéâtre de l’Ins-
titut Photovoltaïque d’Île-de-France 
(IPVF), c’est sans prendre le temps 
de retirer son manteau qu’il parle sans 
discontinuer des moments clés de sa 
carrière professionnelle. 

Une rencontre décisive
Il se souvient de ses premiers pas 
à Paris en tant qu’étudiant. Son 
école dispose d’un club de l’énergie 
solaire dont il est un membre assidu. 
Il s’amuse à faire chauffer du thé aux 
touristes à l’aide d’une parabole poin-
tée vers le soleil. En 1978, alors qu’il 
se trouve dans le jardin du Luxem-
bourg sous un soleil radieux, il a une 
vision : « J’ai décidé de travailler dans 
l’énergie solaire à cet instant précis. 
J’étais convaincu qu’il s’agissait d’une 
filière d’avenir. » C’est l’époque des 
crises pétrolières et de la création 
du Commissariat à l’énergie solaire 
(Comes). Une rencontre sert aussi de 

déclic. Il se présente au secrétariat du 
Comes pour expliquer son projet de 
thèse. La porte du bureau de Michel 
Rodot, directeur de cet organisme, 
s’ouvre : « Vous voulez vous diriger 
dans le solaire. Venez me voir. » Entre 
les deux hommes, le courant passe. 
Au fil du temps, Daniel Lincot se fait 
un nom comme chercheur mais aussi 
par sa volonté de rapprocher le monde 
de la recherche de celui de l’industrie. 
Sa force ? Créer une étincelle qui per-
mettra à un projet de voir le jour. « La 
première phase est la plus difficile, 
remarque-t-il. C’est comme pour une 
plante, il faut un terreau propice à son 
épanouissement. » Il est à l’origine de 
la création de plusieurs instituts dont 
L’IPVF en 2013.

Faire Antony Soleil 
Bientôt à la retraite, il ne compte 
pas s’arrêter en si bon chemin. « Le 
solaire a rendez-vous avec l’His-
toire et c’est maintenant que cela 
se passe », insiste-t-il. Lui qui est un 
des rares Antoniens à avoir installé 
des panneaux solaires sur le toit de 
son pavillon souhaite étendre cette 
technologie partout où cela est pos-
sible. Il aimerait fonder une entreprise 
pour fabriquer ce matériel (ndrl : ces 
panneaux proviennent aujourd’hui de 
Chine) et une association citoyenne 
en lien avec la société coopérative 
Sud Paris Soleil. Une idée lumineuse. �

+ D’INFOS

ipvf.fr
sudparis-soleil.fr

Daniel Lincot a toujours voulu rendre le monde meilleur. 
À 67 ans, il travaille comme directeur de recherche au CNRS 
et fait figure de pionnier dans sa discipline : l’énergie solaire 
photovoltaïque. L’Académie des sciences lui a décerné le prix 
Ivan Peychès pour ses travaux. Un de plus à sa panoplie.

« Le solaire a rendez-vous avec 
l’Histoire et c’est maintenant 

que cela se passe. »

BIO  
EXPRESS

16 mars 1954 
Naissance aux  

Sables-d’Olonne en Vendée.
1980

Intègre le CNRS  
comme chercheur.

2004
Lauréat de la Médaille 
d’argent du CNRS pour  

ses travaux dans le domaine 
du photovoltaïque.

2013-2019
Directeur scientifique de l’IPVF.

2020 
Lauréat du Prix Ivan Peychès 
de l’Académie des sciences 

pour les applications des 
sciences à l’industrie. 

Le soleil, 
sa bonne étoile

Daniel Lincot 

Échanger > PORTRAIT
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Échanger > LA MAIRIE ET MOI

ENVOYEZ-NOUS  
VOS QUESTIONS

Chaque mois, Vivre à Antony répond à vos 
questions sur le fonctionnement des services 
municipaux. Contact : webmaster@ville-antony.fr 

Antony dispose d’une des meilleures couvertures de 
fibre des Hauts-de-Seine (plus de 98 %). Néanmoins, 
les opérateurs d’infrastructure (notamment Covage 92
 et Orange) déploient leur réseau dans un cadre 
de concurrence et n’ont aucun engagement de 
complétude des déploiements vis-à-vis de l’ARCEP 
(le régulateur français des télécommunications).  
Des difficultés de déploiement peuvent apparaître 
du fait de la création d’une nouvelle adresse suite à 
la division de parcelles, de la destruction d’un logement desservi par la fibre  
et remplacé par plusieurs logements, d’erreurs dans les bases de 
données… Les opérateurs doivent réaliser des études et des travaux, 
avec des délais souvent assez longs. Suite au rachat de la société Covage 
par SFR/Altice, la Ville constate et déplore une forte réduction des 
investissements et travaux de la part de cet opérateur. Elle n’a pas vocation 
à mener les travaux de fibres à sa place. En revanche, afin que chaque 
logement puisse bénéficier de la fibre, elle peut relayer les plaintes  
et les difficultés des Antoniens auprès de Covage et Orange.  
ville-antony.fr/fibre-optique. smartcity@ville-antony.fr �

Je ne reçois pas la fibre à mon domicile.  
Qui puis-je solliciter ? 

Par précaution, seules les 
personnes dépendantes 
qui ont par exemple 
des difficultés 
pour se déplacer 
peuvent être 
accompagnées. 
La règle est en 
effet de limiter au maximum 
le nombre de personnes présentes au 
même moment dans le centre. Sachez 
par ailleurs que les trois villes (Antony, 
Sceaux et Bourg-la-Reine) ont mis en 
place des numéros pour répondre à 
vos questions. À Antony, composez le 
01 40 96 68 70 ou le 01 40 96 68 69. �

Ma mère va bientôt 
se faire vacciner à 
Antony. Ai-je le droit 
de l’accompagner ?

Selon le Parquet civil de Nanterre, 
il est interdit de transmettre par 
voie électronique des actes de 
l’état civil (des extraits comme une 
copie intégrale). En effet, ces mails 
ne garantissent pas l’intégrité des 
informations échangées, la sécurité  
et la confidentialité de la transmission, 
l’identité et la fonction de l’expéditeur 
et celles du destinataire. En d’autres 
termes, la délivrance de ces documents 

d’état civil ne peut 
s’effectuer que 
sous un format 
papier et donc par 
courrier postal. �

J’aimerais recevoir 
différents actes de décès 
à des fins généalogiques. 
Pouvez-vous me 
les envoyer par mail ?

Il convient d’abord de se référer aux règles fixées par la copropriété de 
votre immeuble. À l’échelle communale, le barbecue n’est pas considéré 
comme un trouble anormal de voisinage, à moins d’une utilisation très 
fréquente. Les municipalités ont la possibilité de réglementer leur usage 

par un arrêté du Maire, mais ce n’est pas le cas à 
Antony. La Ville, sur la base du règlement sanitaire 

départemental des Hauts-de-Seine, préconise 
toutefois quelques bonnes pratiques pour prévenir 

les éventuels mécontentements : positionnez 
l’appareil à plus de 8 m de toute fenêtre et prise 
d’air afin de ne pas incommoder vos voisins avec 

des fumées. De même, évitez les jours 
de grand vent et les produits à base 
d’alcool pour activer le foyer. Garder 

des extincteurs à eau pulvérisée à 
portée de main et bien éteindre les braises 

après la cuisson relèvent des bons réflexes. 
L’utilisation d’un barbecue électrique, qui 
génère moins de fumée, est recommandée. �

J’habite en rez-de-chaussée d’un immeuble 
proche d’un jardin privatif. Les barbecues 
au charbon de bois sont-ils autorisés ?
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Échanger > ASSOCIATIONS

Si l’association Saint-Raphaël est une 
des plus anciennes d’Antony, elle 
est aussi injustement méconnue. 

Historiquement, elle a été créée par Amé-
dée de Missol, un médecin devenu prêtre, 
pour aider les jeunes filles-mères dont cer-
taines à l’époque pouvaient se retrouver 
dans la rue, exposées aux violences, sans 
accès à l’éducation ni à l’emploi. Ce sont 
des bonnes sœurs qui se chargeaient de 
les recueillir. En 1929, l’association est 
reconnue d’utilité publique. Sa force ? 
S’adapter sans cesse aux enjeux socié-
taux. Création d’un lieu d’échanges autour 
du lien parental en 1991, d’une ludothèque 
en 1994, insertion par le logement…, elle 
a étoffé au fil du temps ses missions à 
l’ensemble des familles en situation d’ex-
clusion en se dotant es outils nécessaires 
pour répondre à leurs besoins. 

Appel aux dons 
Les années 2019-2020 marquent un 
nouveau tournant dans l’histoire de 
Saint-Raphaël. Outre un changement de 
présidence, l’association, qui compte en-
viron 200 membres, agit davantage en 
faveur de la protection de l’enfance : elle 
va fusionner avec le Centre psychothé-

rapique et pédagogique spécialisé d’An-
tony. Bien sûr, ces activités nécessitent 
des moyens. La Ville, le Département et 
la Caf fournissent déjà une aide finan-
cière. L’association en appelle toutefois 
à la générosité des Antoniens qui pour-
raient apporter un soutien appréciable en 
ces temps si difficiles. 

De nouveaux projets 
Dans le meilleur des cas, ce coup de pouce 
permettrait de développer de nouvelles 
actions. À titre d’exemple, il est prévu l’ou-
verture d’une crèche à horaires élargis. Si 
la situation sanitaire du pays l’autorise, 
une journée Portes ouvertes devrait avoir 
lieu lors des Journées du patrimoine, les 
18 et 19 septembre. En fin d’année, une 
collecte de jouets et de livres est envi-
sagée au profit d’enfants de familles dé-
favorisées. Autant d’actions qui méritent 
une attention particulière. �

+ D'INFOS

2 place du Caroussel
01 46 66 35 61
Faire un don : remplir un bulletin 
d’adhésion sur place ou en ligne
associationsaintraphaelantony.com

Saint-Raphaël 
renforce ses actions 

ET AUSSI…

Les locaux de l’association Saint-Raphaël se situent  
dans un magnifique cadre verdoyant proche du centre-ville.  

Fondée en 1860, l’association Saint-Raphaël avait à l’origine 
pour mission de recueillir les jeunes filles-mères exclues de la 
société. Après avoir élargi son champ d’action et son public, 
elle souhaite aujourd’hui mieux faire connaître ses activités  
et en appelle à la générosité des Antoniens pour développer 
de nouveaux projets. France Alzheimer 92

Prochain groupe de parole pour les 
aidants familiaux : 21 mai à 14 h, 
dans l’espace Henri Lasson, passage 
du Square. 01 47 02 79 38  
ou fa92.sud@orange.fr �

France AVC
Les personnes victimes d’un accident 
vasculaire cérébral et leurs proches 
sont conviés à un groupe de parole en 
visioconférence, le 22 mai de 14 h 30  
à 17 h 30. Contactez Sophie Joubert 
pour s’y inscrire : 06 15 07 58 56. 
franceavc.com.�

Unafam
Les bénévoles de l’Union nationale de 
familles et amis de personnes malades 
psychiques assurent une fois par mois 
sur rendez-vous une permanence 
d’accueil des familles. Prochaine 
permanence : 18 mai de 14 h à 17 h. 
CMP d’Antony, 79 rue Prosper-Legouté. 
06 67 61 08 51. �

Bénévolat
Lire et faire lire, qui donne le plaisir 
de la lecture aux élèves des écoles 
primaires de la ville, est en permanence 
à la recherche de nouveaux bénévoles. 
Contactez Michel-Henri Evanno 
au 06 85 91 64 05. �

Conférence
Le Réseau d’Échanges et de Soutien 
aux difficultés d’Apprentissage 
(RESEDA) organise une conférence 
à distance (Zoom), le 31 mai à 20 h. 
Le thème : « Limites éducatives : 
essentielles pour mieux apprendre » par 
Valérie Lévi, psychologue. Inscription 
obligatoire : icausse.mergui@free.fr. 
Participation : 5 €. �
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RAPPEL DES FAITS
Le 4 août dernier, deux gigantesques explosions sont survenues à Beyrouth. 
Leur origine a été attribuée à la présence d’un stock de 2 750 tonnes de nitrate 
d’ammonium dans un bâtiment du port de la capitale libanaise. Le souffle de 
l’explosion a été ressentie jusqu’à l’île de Chypre, située pourtant à 200 km 
de là. Dix jours après la catastrophe, le pays déplorait plus de 200 morts et 
environ 6 500 blessés. La Ville d’Antony et l’association Les Amis du Liban ont 
immédiatement apporté leur aide. Du matériel en tout genre a notamment été 
collecté auprès de différents hôpitaux, Ehpad, pharmacies d’Antony et de la région.

Antoine Zoghbi, président de la Croix-Rouge libanaise.

Une aide pour se reconstruire 
Le 4 août 2020, deux violentes explosions ont eu lieu à Beyrouth faisant plus de 
200 victimes. Suite à cette tragédie, la Ville d’Antony et l’association Les Amis du Liban 
se sont mobilisées pour aider la population libanaise. À quoi cette aide a-t-elle servi ? 
Vivre à Antony donne la parole à Antoine Zoghbi, président de la Croix-Rouge libanaise.

Quelle a été la nature 
de cette aide et comment 
a-t-elle été utilisée ?
Antoine Zoghbi : Je souhaite tout 
d’abord exprimer ma gratitude en-
vers la Ville d’Antony et l’association 
Les Amis du Liban qui sont très vite 
intervenues pour soutenir les Liba-
nais. Ce geste solidaire exception-
nel reflète la bonté des Antoniens. 

La Croix-Rouge est 
chargée d’organiser 
les secours à tra-
vers les 48 centres 
disséminés un peu 
partout dans le pays. 
La Mairie d’Antony a 
débloqué à notre 
profit une aide de 
20 000 €, somme 
que nous avons uti-
l isée pour mettre 
sur pied une clinique 
o p h t a l m o l o g i q u e 
dans un dispensaire 
à Antélias, cette cité 

du nord de Beyrouth avec laquelle 
Antony est jumelée depuis 2018. 
Près de 25 000 personnes pourront 
ainsi bénéficier gratuitement de 
consultations. Nous avons fourni 
des médicaments aux habitants 
selon leurs besoins et nous nous 
sommes équipés notamment en 
lits. La Ville d’Antony a aussi apporté 

son soutien logistique permettant 
d’envoyer sur place deux containers 
chargés de 16 tonnes de matériel 
médical et paramédical collectées 
par l'association Les Amis du Liban.

En parallèle, l’association 
Les Amis du Liban vous 
a consacré une aide 
de 14 000 €… 
A. Z. : Tout comme la Ville, cette asso-
ciation, sous la présidence de Wissam 
Nehmé, nous a beaucoup aidés. Cette 
somme nous a permis d’acheter, entre 
autres, des appareils de respiration 

mais aussi de soutenir financièrement 
les familles de dix pompiers endeuil-
lées. En effet, les pompiers ont été 
les premiers à se rendre sur place pour 
éteindre l'incendie. Ils ont tous perdu 
la vie lors de l'explosion.

Où en est le Liban 
aujourd’hui ?
A. Z. : Le pays s’enfonce dans une 
crise économique, politique et sociale 
sans précédent. La monnaie s’est ef-
fondrée, l’inflation explose et les Li-
banais n’arrivent plus à s’en sortir, les 
plongeant dans la misère. La Covid 
s’ajoute à ce tableau déjà bien sombre. 
Il y a un risque de soulèvement popu-
laire. Toute aide est la bienvenue. �

+ D'INFOS

Faire un don :  
contact@lesamisduliban.fr

« Je veux exprimer 
toute ma 

gratitude envers 
la Ville d’Antony 
et l’association 

Les Amis du Liban 
qui sont vite 
intervenues  

pour soutenir  
les Libanais. »
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Matériel envoyé 
62 000 
masques FFP2 et chirurgicaux

6 000 
électrodes ECG

9 250 
tests Covid antigéniques

5 000 
boîtes de médicaments

3 250
tenues de bloc opératoire 

2 600
filtres respiratoires

2 500
articles paramédicaux

160 
colis alimentaires

135 
appareils de glycémie

75 
fauteuils roulants  
et déambulateurs

37 
lits d’hôpital et brancards

Liste non exhaustive

EN CHIFFRES

1

2

3

1  Explosion 
dans le port 
de Beyrouth.

2  3  Seize 
tonnes de 
matériel ont 
été collectées 
à Antony.

3  L'ambassade 
de France 
au Liban a 
supervisé la 
distribution 
de l'aide 
financière 
aux familles 
des pompiers 
victimes de 
l'explosion.
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L a lumière est sans doute une des 
premières choses qui frappent 
le visiteur à l’entrée d’une église. 
Lorsque ce dernier en cherche la 
source, il découvre des fenêtres 

singulières ornées d’illustrations en verre 
appelées vitraux. Qu’elles soient bibliques 
ou décoratives, ces œuvres d’art ont tou-
jours fasciné. La technique employée pour 
les réaliser comme les mystères qu’elles 
renferment ont permis à la France d’ac-
quérir une certaine notoriété dans ce 
domaine : notre pays en compte environ 
90 000. Contrairement aux idées reçues, 
ces compositions de verre formées de 
multiples pièces sculptées et colorées 
ne datent pas toutes du Moyen Âge. 
Pour preuve, treize fenêtres de l’église 
Saint-Saturnin ont été créées vers la fin 
du XIXe siècle et le début du XXe.

Symbole de l’Art Nouveau
Lors de sa construction en 829, l’église 
Saint-Saturnin ne possède pas encore 
les vitraux que nous pouvons admirer 
aujourd’hui. En effet, une grande majorité 
n’est installée que bien plus tard, dans 
les années 1900-1920, grâce aux dons 
de familles antoniennes. À cette même 
époque, des travaux d’agrandissement 
ont lieu. Ces aménagements donnent 
envie aux paroissiens d’ajouter des orne-
ments colorés dans les nouvelles parties 
de l’édifice. Le plus imposant, situé dans 
le chœur du bâtiment, est inscrit à l’inven-
taire des Monuments historiques. Il s’agit 
d’une représentation du Jugement der-
nier, réalisée par le maître verrier Charles 
Champigneulle et inspirée de l’Évangile 
selon Matthieu. Sa composition en fait 
un parfait exemple des vitraux archéo-
logiques : le style, l’iconographie et les 
couleurs choisis doivent être fidèles à 

des vitraux du XIIe ou du XIIIe. À l’inverse, 
d’autres vitraux créés par Jacques Gru-
ber, célèbre maitre verrier de Nancy, 
témoignent d’une technique associée 
à l’Art nouveau. Le meilleur exemple est 
l’image de « L’Annonciation », visible au 
fond à droite du bâtiment. Ce mouve-
ment artistique qui invite à la poésie, à la 
douceur et à l’éloge des couleurs vives 
s’exprime dans cette création à travers 
une harmonie des teintes et des formes 
propres aux peintures italiennes dont 
s’est inspiré l’auteur.

L’esthétique et le religieux
Pour les uns, ces vitraux ont pour but 
au Moyen Âge de donner une lecture en 
image de la Bible. Pour d’autres, ces créa-
tions ne sont qu’œuvres d’art. Les maîtres 
verriers des XIXe et XXe siècles suggèrent 
d’admirer ces vitraux non pas sous leur 
fonction religieuse mais plutôt décorative. 
Au-delà des représentations bibliques, le 
jeu des couleurs, des lumières et les tech-
niques empruntées soulignent le travail de 
véritables artistes. La création d’un vitrail 
peut prendre une voire plusieurs années 
car la conception, la coloration, la coupe 
et la cuisson du verre sont des étapes 
lentes et minutieuses. L’église Saint- 
Saturnin renferme ainsi des œuvres d’art 

L’église Saint-Saturnin, 
propriété de la Ville, est 
un incontournable du 
patrimoine bâti et artistique 
local. Cet édifice, le plus 
ancien d’Antony, renferme 
des trésors aussi colorés 
qu’insoupçonnés : ses vitraux.

Lumière sur les vitraux

« L’Annonciation », vitrail hagiographique 
réalisé par Jacques Gruber et 

posé en 1926 à Antony.

« Le Jugement dernier », vitrail 
archéologique réalisé par 

Charles Champigneulle.

829
Création de la chapelle 
Saint-Saturnin.

1900
« Le Jugement dernier », 
premier vitrail installé 
à Saint-Saturnin.

1923
Découverte, lors de travaux 
dans l’église, d’une grisaille* 
antérieure à 1860 dans  
la chapelle Saint-Joseph.

1981
Don des deux derniers vitraux 
qui ornent l’église, réalisés 
par Jacques Gruber en 1926.

EN DATES

qui rendent hommage aux grands verriers 
du Moyen Âge, tout en mettant en lumière 
des artistes aux techniques modernes. �

* Une grisaille est un type de peinture  
en camaïeu de gris inventé au XIIIe siècle.
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Notre situation financière est solide
Avant la crise de la Covid, l’opposition nous reprochait le niveau 
trop élevé de notre autofinancement. « Ces excédents, il aurait 
mieux valu les distribuer aux pauvres », nous disait-elle. Reproche 
infondé. La Ville a toujours aidé ses habitants les plus démunis, 
logé les SDF et a choisi, en particulier, de soutenir de toutes ses 
forces, dès le départ, une expérience aussi innovante et désor-
mais reconnue par les médias que « La P’tite Échoppe » dans le 
quartier Pajeaud.

On ne peut pas nous reprocher non plus d’avoir négligé nos services 
publics. Bien au contraire ! Qu’il s’agisse de la restauration scolaire, 
des crèches, des activités jeunesse, du sport, du cinéma et bientôt 
du théâtre, la Ville propose à ses habitants un haut degré de qualité 
de ses services publics. L’espace public est propre, les rues en bon 
état et débarrassées en totalité des fils électriques et télépho-
niques qui les enlaidissaient naguère. Et, tout cela, sans augmenter 
les impôts locaux, ni sans s’endetter de manière excessive.

Pourtant, nous avons dû, comme les autres collectivités, faire face 
à la baisse des dotations de l’État au cours de la dernière décennie, 
qui a réduit nos ressources de fonctionnement de près de 10 M€ 
par an, baisse que notre budget a fini par absorber grâce aux éco-
nomies de gestion pratiquées sans relâche.

Mais voilà qu’arrive la crise de la Covid et les charges qu’elle 
impose aux communes. Et déjà l’opposition s’interroge, avec une 
joie mauvaise, sur les difficultés que cette crise va nous imposer 
et sur notre capacité à y faire face.

Nous tenons à vous rassurer. Nous en avons vu d’autres dans 
le passé. Nous avons surmonté des difficultés bien pires alors 
que nos opposants de l’époque nous prédisaient déjà des catas-
trophes. Avec la même joie mauvaise. Et le même insuccès.

Nous réaliserons notre programme sans faiblir.

« La calomnie en politique est moins gênante que 
la manifestation de la vérité » (Charles Péguy). Le 
maire de notre ville préfère de nouveau succomber 
à la tentation de la calomnie et du dénigrement plu-
tôt qu’à la vérité et au dialogue. Dans Le Parisien du 
5 avril 2021, il répand une fausse information, sans 
preuve ni fondement et dévoile au grand jour son 
attitude autoritaire où toute contradiction relève, 
pour lui, de l’extrémisme.
Cette manière de faire de la politique n’est pas 
la mienne. Mes valeurs sont celles de la Démo-
cratie, du dialogue et de la Liberté de pensée et 
d’expression. Les Antoniennes et les Antoniens 
méritent mieux qu’une démocratie de façade, par 
sondage internet.
J’aurais préféré la défense des riverains face au pro-
jet des 150 logements préfabriqués dans une zone 
comprenant déjà 68 % de logements sociaux. Notre 
regretté Patrick Devedjian prônait une limite à 35 %, 
la mixité sociale et refusait tout risque de ghettos.
J’aurais préféré plus de réalisme sur la présentation 
des finances de la Ville. Les dépenses, « stoppées » 
depuis 3 ans pour offrir une belle image électorale, 
explosent pour cause de rattrapage ; Le « reste à 
vivre » de la commune permettant de se projeter 
dans le futur (son épargne nette) est négatif ; et 
la capacité de désendettement se dégrade en 
passant de 6,5 ans à près de 10 ans. La planche de 
salut sera, malheureusement, de céder le foncier 
d’Antonypole aux promoteurs au détriment des 
entreprises et de l’emploi de proximité.

Pour plus de détail : www.antony-ensemble.fr / 
contact@antonyensemble.fr

Un budget 2021 en trompe-l’œil
La crise sanitaire, sociale et économique est  
invisible dans le budget 2021.
Côté recettes de fonctionnement, les prévisions sont 
supérieures à 2019, alors que les services municipaux 
resteront perturbés par l’épidémie, jusqu’en septembre, 
nous dit le Maire. Côté dépenses, les actions de soutien 
pour les habitants sont très limitées.
Notre proposition d’augmenter la subvention du CCAS 
pour l’action sociale, en baissant l’investissement sur 
la vidéosurveillance, a été repoussée par le Maire. Elle 
aurait permis : la fourniture de masques, plus d’aides 
aux familles à l’exemple d’autres villes (alimentation, 
loyers, équipement informatique…). Mais aussi de 
rendre plus accessible la pratique sportive en club. Et 
de créer un vrai point d’écoute jeunes, qui fait défaut, 
malgré les subventions du département.
Les investissements sont en forte augmentation, 
mais pour quelles priorités ?
Aucun effort pour le logement social, manque d’effort 
pour adapter les écoles au changement climatique et 
à la situation sanitaire (lavabos, ventilation, cantines).
Des projets annoncés maintes fois tardent à se réa-
liser : la rénovation du centre commercial Pajeaud, de 
la crèche du Bois de l’Aurore. Plutôt qu’une maison 
médicale en centre-ville, la création d’un centre muni-
cipal de santé dans un quartier dépourvu améliorerait 
l’accès aux soins.
Enfin, que sortira-t-il des études très coûteuses pour 
le quartier Antonypole, prévues sans concertation 
avec les habitants ?
Au final, c’est un budget d’affichage, qui ignore  
les urgences et les besoins réels.
elus@antonyterrecitoyenne.org 01 84 19 69 33

Budget 2021 : bonnes priorités ?
Les dépenses de fonctionnement du budget primi-
tif 2021 s’élèvent à 98,6 M€, soit 6 % de plus qu’en 
2019. Cette hausse tient en partie à la rémunération 
variable des employés communaux et au renforce-
ment des effectifs, mesures RH indispensables pour 
optimiser l’offre de services aux Antonien(ne)s. Si 
l’augmentation des aides au CCAS et le maintien 
des subventions aux associations sont également 
louables, nous regrettons l’insuffisance de la dota-
tion au développement économique et commercial 
( – 8 % versus 2019), difficilement compréhensible 
vu les besoins des acteurs locaux.
Malgré une capacité réduite d’autofinancement, la 
municipalité amplifie ses investissements à un niveau 
inédit : 43,4 M€. Si nous approuvons cette approche 
volontariste, les priorités d’investissement sont 
contestables. Ainsi, la rénovation du quartier Pajeaud, 
annoncée depuis 3 ans, sera à peine engagée. La 
reconstruction du groupe scolaire Anatole France 
est toujours repoussée. Le réaménagement de la rue 
Lavoisier, si attendu par les riverains, sera seulement 
mis à l’étude en 2021, tout comme la rénovation de 
l’éclairage quartier Guillebaud. Enfin, contrairement 
au plan ambitieux affiché fin 2020 (35 M€), le budget 
des travaux de rénovation thermique des bâtiments 
communaux s’élève à moins de 1 M€.
Avec de nouveaux bénéficiaires en 2021, la sup-
pression de la taxe d’habitation, voulue par le Gou-
vernement, ne pèse pas sur les finances commu-
nales grâce à une compensation par l’État à l’euro 
près. À terme, ce seront ainsi 18 M€ annuels de pou-
voir d’achat supplémentaire rendu aux Antonien(ne)s.
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3/11/2020 Mila Kebir
6/03	 Wessim Belfekih 
6/03	 Meztli Bardoul Trevino 
6/03	 Faustine Paramitailla	
7/03	 Agnès Boissenot 
7/03	 Lucas Decarnelle	
10/03	 Amani Ayivi
12/03	 Iris Ozturk
13/03	 Julia Fugueroa Guerrero	
13/03	 Soline Baurin
13/03	 Eva Haderer	
14/03	 Maé Pretceille	

14/03	 Manon Vignot Mairesse 
15/03	 Eden Guillemant	
16/03	 Louis Georges	
16/03	 Aïcha-Dalanda Baldé
17/03	 Ayoub Fessatoui	
18/03	 Gabriel Tran 
18/03	 Taqwa Kassous	
19/03	 Miles Chea Henri
20/03	 Hania Marouf-Araibi
22/03	 Flore Guilhem	
22/03	 Hadriel Kalfon
23/03	 Jules Vieren	

23/03	 Victor Chaumet 	
23/03	 Clémence Van Heerden
23/03	 Adèle Poitiers	
23/03	 Oussama Ben Rejeb	
25/03	 Salma Mezned	
26/03	 Milo Lijour Barclay	
26/03	 Enzo Aichour	
27/03	 Hanaé Lopez
27/03	 Siya Fouéré
28/03	 Louis Gaonach
28/03	 Timéo Leblanc
31/03	 Nelya Belkcimi	  

5/03	 Van-Thoai Pham et Tuong-Loan Pham
6/03	 Clément Danna et Mizuki Sunami 
6/03	 Rami Jouni et Noura Meer Yousef
26/03	 Régis Fouéré et Coudjedji Bidanessy	

26/03	 Ghali El Baroudi et Sara Rifai
27/03	 Cyril Chanard et Claire Traska	
31/03	 Merick Jeannier et Marie-Estelle Rybinski

Lucien Adrien, 83 ans, le 5/01
Gabriel Zavatta, 80 ans, le 7/02
Jean-Bernard Nicolas, 83 ans, le 10/02
Guy Terrasson, 88 ans, le 27/02

Josiane Le Nevé, née Martinez, 86 ans, le 13/03
Guina Zibi Keumegne, 82 ans, le 18/03
Monique Rigaud, née Faleyeux, 91 ans, le 28/03

Quotidien > ÉTAT CIVIL
 Publications nominatives

Les personnes qui refusent la publication d’une naissance, d’un décès ou d’un mariage doivent le signaler  
aux services de l’État civil de la mairie (01 40 96 71 27). 

Ils sont nés

Ils se sont mariés

Ils nous ont quittés
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RENCONTREZ VOS ÉLUS
 Votre conseillère départementale

Véronique Bergerol reçoit le 1er vendredi de chaque mois 
de 8 h 30 à 12 h à l’Hôtel-de-Ville, sur RDV au 01 40 96 71 65.

 Votre députée
Frédérique Dumas reçoit le 1er lundi de chaque mois 
de 18 h à 20 h à l’Hôtel-de-Ville, sur RDV au 06 45 26 38 73. 
frederique.dumas@assemblee-nationale.fr. 
Twitter : @DumasFrederique

 Opposition
ANTONY TERRE CITOYENNE
01 8419 69 33
elus@antonyterrecitoyenne.org
sylviane.aschehoug@antonyterrecitoyenne.org
david.mauger@antonyterrecitoyenne.org
irene.huard@antonyterrecitoyenne.org
olivier.parisis@antonyterrecitoyenne.org
isabelle.remy-largeau@antonyterrecitoyenne.org

ANTONY EN MOUVEMENT
contact@antonyenmouvement.fr

ANTONY ENSEMBLE
contact@antonyensemble.fr

MICHEL FABRE
C’est avec la plus grande tristesse que la Ville a appris le décès de 
Michel Fabre, survenu le 8 janvier. Licencié au Handball Antony Club 
depuis 2006, il était le doyen des adhérents. Il était très impliqué 
dans la vie de la section au point d’y jouer tous les rôles : parent 
de joueur puis joueur lui-même, encadrant et membre du bureau. 
Impossible d’oublier cet homme originaire du Sud-Ouest à qui la 
région parisienne n’aura jamais réussi à lui faire perdre son accent 
chantant, même les jours de grisaille lorsqu’il accompagnait son 
équipe pour un match. Son caractère et son franc-parler n’avaient 
d’égal que son cœur en or. Michel Fabre répondait toujours présent 
pour les jeunes (et les moins jeunes !), et son engagement allait 
bien au-delà du club puisqu’il était bénévole dans les instances 
fédérales. Il trouvait toujours le temps pour aider les jeunes à 
pratiquer ce sport et ces derniers le lui rendaient bien. Le Maire, 
Jean-Yves Sénant, tous les membres du Conseil municipal et du 
Handball Antony Club présentent leurs plus sincères condoléances 
à sa famille en ces moments si difficiles.

> HOMMAGES
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Quotidien > PRATIQUE

Pharmacies de garde
En dehors des heures d’ouverture, s’adresser au commissariat d’Antony : 01 55 59 06 00

Médicales 
Appelez le 15 
SOS urgences 92 : 
01 46 03 77 44

Pompiers 
Appelez le 18 ou le 112 
depuis un portable

Police secours 
Appelez le 17 
Police nationale : 
01 55 59 06 00 
Police municipale : 
01 40 96 72 00

Poison 
Centre antipoison : 
01 40 05 48 48 

Dentaires 
Dimanches  
et jours fériés 
(9 h-12 h, 14 h-17 h), 
appelez le 
01 41 09 77 33 
Au 01 47 78 78 34, 
un répondeur 
communique  
le praticien  
de garde. Sinon,  
faites le 15

Animaux 
SOS vétérinaires 
(dim. et jours fériés) : 
0 892 689 933

URGENCES

Écrivains publics : 
permanences suspendues
Les permanences des écrivains publics au 
Centre social et culturel et à l’Hôtel-de-Ville le 
mardi, ainsi qu’au Point Information Médiation 
Multiservices (PIMMS) le samedi, sont toutes 
suspendues jusqu’à nouvel ordre.

DIMANCHES  
ET JOURS 
FÉRIÉS 

 Samedi 1er mai
Pharmacie Lanlo
151 avenue de la 
Division-Leclerc
01 46 66 03 35

 Dimanche 2 mai
Pharmacie  
Val de Bièvre
210 rue Adolphe-
Pajeaud
01 46 66 40 80

 Samedi 8 mai
Pharmacie  
La Fontaine
1 place de  
la Résidence
01 47 02 89 85

 Dimanche 9 mai
Pharmacie Chau
69 avenue 
Raymond-Aron
01 47 02 86 02

 Jeudi 13 mai
Pharmacie du Métro
42 rue Auguste-
Mounié
01 46 66 01 16

 Dimanche 16 mai
Pharmacie du Marché
26 rue Auguste-
Mounié
01 46 66 01 43

 Dimanche 23 mai
Pharmacie Bader
8 avenue de la 
Division-Leclerc
01 46 66 01 46

 Lundi 24 mai
Pharmacie de l’Église
9 rue de l’Église
01 46 66 10 23

 Dimanche 30 mai
Pharmacie  
des Sources
59 avenue 
François-Molé
01 56 45 07 33

TOUS LES  
LUNDIS MATIN 

 Pharmacie  
To Minh-Luan
Place des Baconnets
01 46 66 36 21

 Pharmacie 
Catherine Chau
1 place de  
la Résidence
01 47 02 89 85

 Pharmacie Lanlo
151 avenue de  
la Division-Leclerc
01 46 66 03 35

 Pharmacie 
de l’Église
9 rue de l’Église
01 46 66 10 23

 Pharmacie 
Fontaine Michalon
81 rue Mirabeau
01 42 37 77 30

 Pharmacie 
Val de Bièvre
210 rue Adolphe-
Pajeaud
01 46 66 40 80

 Pharmacie 
des Écoles
2 rue Adolphe-
Pajeaud
01 42 37 41 28

 Pharmacie 
Hamarsy
123 avenue 
Aristide-Briand
09 66 41 22 86

 Pharmacie 
du Marché
26 rue  
Auguste-Mounié
01 46 66 01 43

 Pharmacie 
du Métro
42 rue Auguste-
Mounié
(sauf les  
lundis fériés)
01 46 66 01 16

 Pharmacie du 
Pont d’Antony
52 avenue de la 
Division-Leclerc
01 46 66 01 79

 Pharmacie 
des Rabats
136 rue Pascal
01 42 37 41 84

 Pharmacie 
des Sources
59 avenue 
François-Molé
01 56 45 07 33

Liste des pharmacies 
de garde également 
consultable sur 
monpharmacien-idf.fr

Nouvelle appellation
Pour être plus facilement identifiable,  
le Point d’Accès au Droit change de nom. 
Cette structure se nomme désormais Point justice. 
1 place Auguste-Mounié. 01 40 96 68 60.
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Quotidien > CANTINES

Menus des écoles

Tous les repas sont accompagnés de pain local. La viande de bœuf est RAV (race à viande) et locale (Migennes). Le haché de 
bœuf est VBF (viande bovine française). Le gigot d’agneau est français. Le sauté d’agneau, le veau, la volaille et le porc sont 
Label Rouge. Les poissons sont issus de la pêche durable (MSC) en majorité. Les pommes de terre sont locales en saison. 
Les fromages sont servis à la coupe en majorité. La mention AOP signifie Appellation d’Origine Protégée. Les cakes, quiches 
et tartes sont faits maison. Le jour où du porc est servi, un plat de substitution sans porc est systématiquement proposé.

 Légumes ou fruits  

Label rouge

LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI
DU 3/05 
AU 7/05

Radis beurre demi-sel •  
Œuf à la coque (plein air) 
et ses mouillettes •  
Saint-Nectaire AOP • 
Purée de pommes et fraises
Goûter : baguette, barre 
de chocolat, fruit frais 

Promotion des 
produits laitiers

Crêpe au fromage • Sauté de 
dinde LR sauce dijonnaise • 
Épinards branche  à la 
crème • Edam • Fruit frais
Goûter : pain au chocolat, 
purée de pommes et coings

Concombre local • 
Pavé de colin d’Alaska • 
Purée de brocolis  et 
pommes de terre • Vache 
qui rit • Riz au lait
Goûter : baguette, 
confiture de fraises, fruit 
frais, lait demi-écrémé

Pâté de campagne et 
cornichon • Rôti de veau 

 au jus • Lentilles 
locales mijotées • 
Coulommiers Fruit 
Goûter : cake nature, 
yaourt nature

Salade verte  et sa 
vinaigrette maison  • 
Meunière colin d’Alaska 
sauce tartare • Courgettes 
au persil • Yaourt nature   • 
Gâteau poire chocolat 
Goûter : madeleine, 
fruit frais

DU 10/05 
AU 14/05

Carottes râpées • Chili sin 
carne  et riz  • Petit 
Moulé • Cocktail de fruits
Goûter : baguette, barre 
de chocolat, fruit frais

Salade de tomates • Sauté 
de bœuf • Coquillettes   •  
Emmental râpé • Lacté 
saveur chocolat
Goûter : baguette, confiture 
d’abricots, fruit frais

Promotion des fruits 
et légumes

Rillettes de thon • Filet 
de saumon sauce citron 
• Ratatouille • Pommes 
de terre vapeur locales • 
Pont-l’Evêque AOP • Fruit 
Goûter : viennoiserie,  
purée de pommes et ananas

FÉRIÉ

Salade de betteraves 
 • Demi-lune de 

saumon • Fromage blanc 
nature • Fruit frais
Goûter : gâteau fourré 
au chocolat, compote 
pomme nectarine allégée 
en sucre, lait demi-écrémé

DU 17/05 
AU 21/05

Salade de tomates  et 
sa vinaigrette  • Sauté 
de porc  • Carottes au 
jus de légumes • Yaourt 
aromatisé • Gaufre poudrée 
Goûter : baguette, barre 
de chocolat, fruit frais

Amuse-bouche : Fèves 
Carottes râpées • Dos de 
cabillaud • Pomme curry 
crémée • Purée de haricots 
verts • Cantal AOP • Fruit  
Goûter : baguette, confiture 
de fraises, yaourt nature

Salade de pâtes  • 
Rôti de bœuf condiment 
méditerranéen • Bouquet 
de légumes • Fromage 
blanc nature • Assiette 
de fruits printaniers
Goûter : baguette, 
samos, purée de poires

Concombre local en 
rondelles • Emincé de dinde 

 sauce Bulgogi • Riz Petit 
Cotentin • Purée de pomme 

 parfumée à la vanille
Goûter : viennoiserie, 
fruit frais

Champignons persillés • 
Couscous de légumes 

 • Fruixé pomme fraise, 
copeaux de chocolat 
blanc • Madeleine longue
Goûter : cake à la 
cannelle, fruit frais

DU 24/05 
AU 28/05

FÉRIÉ

Salade de tomates  et 
sa vinaigrette  • Poulet 

 • Purée de pommes de 
terre locales • Camembert • 
Compote de pommes et 
abricots allégée en sucre
Goûter : pain au 
chocolat, fruit frais

Salade de pommes de terre • 
Curry d’agneau français 
aux pois chiches •  
Brocolis   en persillade • 
Petit fromage nature • 
Fruit frais
Goûter : baguette, barre 
de chocolat, purée de 
pommes, lait demi-écrémé

Salade verte , vinaigrette 
Bio à la ciboulette • Bifteck 
haché charolais sauce 
tomate • Carottes au jus  
de légumes •  
Petit moulé • Gâteau  
au fromage blanc •	
Goûter : baguette, confiture 
d’abricots, fruit frais.

Sirop d’érable : recette 
validée par les enfants 

Houmous de carotte et 
chip’s de maïs • Emmental 
râpé • Fromage blanc 
sucré différemment • 
Amuse-bouche : sirop 
d’érable sucre roux
Goûter : baguette, 
Vache qui rit



 > LA PHOTO DU MOIS

ARAIGNÉE. Cette belle toile d’araignée 
ne craint pas la pluie. Pour paraître 
dans cette rubrique, envoyez vos photos 
verticales en haute définition, de 
préférence prises à Antony, commentées 
et libres de droit sur ville-antony.fr/
photo-du-mois. Connectez-vous aussi 
à instagram.com/antony.92160.

ZOOM SUR...

50 / VIVRE À ANTONY / #365 / Mai 2021

©
 Y

as
si

ne
 M

EJ
R

I






